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Evaluation des diplômes 

Masters – Vague E 

Evaluation réalisée en 2013-2014 

 

Académie : La Réunion 

Etablissement déposant : Université de la Réunion 

 

Académie(s) : / 

Etablissement(s) co-habilité(s) au niveau de la mention : / 

 

Mention : Management 

Domaine : Droit, économie, gestion 

Demande n° S3MA150008718 

 

Périmètre de la formation 

 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Saint-Denis de la Réunion  

 Délocalisation(s) : / 

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 

Présentation de la mention 

La mention Management est une formation qui prépare les futurs responsables à la direction d’entreprise ou 

aux différentes fonctions clés de la gestion. Elle propose cinq spécialités dont quatre commencent dès la première 

année de master (M1) dans un parcours spécifique. Les quatre spécialités sont : Comptabilité, contrôle, audit, 

Marketing et développement commercial, Ressources humaines et organisation et Management touristique. La 

cinquième spécialité, Administration des entreprises n’est pour sa part proposée qu’en seconde année de master (M2) 

après un recrutement externe. Les fonctions visées sont celles de directeur général, expert-comptable, contrôleur de 

gestion, directeur marketing, directeur des ressources humaines ou responsable de structure touristique. L’objectif de 

cette formation est conforme aux objectifs traditionnellement suivis par les Instituts d’Administration des Entreprises 

(IAE), en tenant compte du contexte culturel et des capacités d’absorption professionnelle spécifiques de l’île de la 

Réunion. Les différentes spécialités s’organisent de façon autonome dans les deux années (M1 et M2) selon le public 

et les objectifs pédagogiques, en formation initiale, continue ou par alternance, selon un mode progressif 

professionnalisant. 
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Synthèse de l’évaluation 

 Appréciation globale : 

Il s’agit d’une formation solide très ancrée dans l’environnement socio-économique et répondant à une vraie 

attente de la part du marché professionnel de l’île de la Réunion. Chaque spécialité fait appel à des professionnels 

compétents de la filière et œuvre très activement pour l’insertion des étudiants dans les réseaux professionnels 

insulaires notamment au moyen d’organisation d’événements et de conférences. Néanmoins, toutes les spécialités ne 

bénéficient pas de la même attractivité et de la même reconnaissance professionnelle. Les effectifs sont en nette 

baisse pour certaines, notamment les spécialités Administration des entreprises et Marketing et développement 

commercial. L’adossement à la recherche est très inégal selon les spécialités. Fortement revendiqué par le master 

Comptabilité, contrôle, audit, l’ancrage recherche n’est parfois aucunement renseigné par les autres spécialités. 

Enfin, il n’est pas fait mention de relations avec d’autres universités et aucune politique de relations internationales 

n’est mise en évidence alors que la mobilité étudiante et la sensibilité aux cultures étrangères est une composante 

indispensable de formations telles que le management du tourisme, précisément dans sa situation dans l’Océan 

Indien.  

Les objectifs pédagogiques sont centrés sur la professionnalisation des étudiants. Ils varient logiquement selon 

les spécialités de M2. Certaines sont appuyées sur un parcours spécifique en M1, d’autres sont plus indépendantes du 

M1, elles s’adressent à des publics de formation initiale, continue ou par alternance. Chaque spécialité propose un 

ensemble d’enseignements et de stages qui s’organisent progressivement et des dispositifs pédagogiques qui 

s’adaptent aux profils des étudiants. Cette relative autonomie des spécialités conduit à une faible mutualisation des 

enseignements même au niveau du M1. Seulement certains séminaires transversaux sont partagés au niveau de la 

mention, ce qui se justifie pédagogiquement.  

Les compétences préprofessionnelles sont acquises par des contenus très professionnalisant dans les 

spécialités, une politique de stage solide, une équipe pédagogique qui donne une place importante aux praticiens et 

des organisations adaptées telles que l’alternance. 

La formation est ancrée dans l’environnement socio-économique de La Réunion. De nombreux étudiants 

s’insérant professionnellement dans l’île de la Réunion, la formation se donne l’objectif de faciliter cette insertion 

par une animation dynamique des réseaux professionnels. Ainsi, la mention joue un rôle de leader dans l’organisation 

d’événements liés à chacune des spécialités. Au-delà de ce souhait de répondre aux attentes professionnelles locales, 

la mention permet aussi une insertion sur la métropole et vise l’international.  

En matière de recherche, l’ancrage est moins clairement revendiqué. La mention est adossée à la recherche 

via le Centre d’Economie et de Management de l’Océan Indien. Toutefois, le déploiement de la recherche dans les 

enseignements est très inégal selon les spécialités. Si la spécialité Comptabilité, contrôle, audit contribue à l’équipe 

de Gestion du laboratoire à hauteur de six contributeurs sur les huit inscrits en Sciences de Gestion, les autres n’y 

font peu ou pas référence.  

Enfin les relations avec les autres universités ou partenaires internationaux ne sont pas présentées dans le 

dossier, ce qui est très étonnant compte tenu de la situation géographique et de certaines spécialités telles que 

Marketing et développement commercial ou Management des activités touristiques. 

Les effectifs depuis 2007 sont d’environ de 200 à 210 étudiants. Ils diffèrent sensiblement selon les spécialités. 

Un baisse est notée depuis 2010 dans les spécialités Marketing et développement commercial et dans la spécialité M2 

Administration des entreprises. Il serait intéressant de disposer d’une analyse plus précise de ces fluctuations.  

Globalement, le taux de réussite se situe à 94 %. Il est toutefois inférieur à ce niveau et en baisse dans la 

spécialité Management des activités touristiques et la spécialité Administration des entreprises.  

Le devenir des diplômés est renseigné via une enquête OFIP d’insertion professionnelle à six mois, un an et 

cinq ans. Selon les spécialités, les taux d’insertion diffèrent, mais dans l’ensemble peuvent être considérés comme 

satisfaisants (de 100 % à 67 %, enquête à un an des diplômés 2011). 

Le pilotage de la mention et les responsabilités sont assurées par des enseignants-chercheurs. Les 

enseignements sont soutenus par une équipe pluridisciplinaire qui intègre des universitaires et des praticiens en 

relation avec les institutions locales.  

La certification Qualicert amène toutes les formations de la mention à tenir un conseil de perfectionnement, à 

faire évaluer les enseignements par les étudiants et à mesurer par une enquête l’insertion professionnelle à six mois, 
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un an et cinq ans. Aussi, le pilotage de la mention a-t-il fait l’objet d’une structuration significative dans le contenu 

et l’organisation des enseignements, les organes de pilotage et l’insertion professionnelle des étudiants. Les 

recommandations émises par l’AERES ont été prises en compte dans chacune des spécialités, ce qui a conduit à 

procéder à de nombreuses modifications. Toutefois, le dossier de la mention est très succinct et ne fait pas état de 

points importants tels que les échanges internationaux, l’analyse des flux d’étudiants et la composition des équipes 

pédagogiques (spécialités et domaines d’expertise). La procédure d’autoévaluation est précise et les fiches RNCP sont 

renseignées, mais l’origine des candidatures à l’entrée des formations n’est pas détaillée. Les perspectives, qui sont 

évoquées dans certaines des spécialités, n’apparaissent pas dans une vue d’ensemble, ce qui rend difficiles leur 

repérage et les priorités. 

 Points forts :  
 L’ancrage socioéconomique de la mention est fort, les formations étant conçues et développées selon 

les attentes professionnelles. 

 Les relations étroites avec le monde professionnel favorisent une bonne insertion professionnelle des 

étudiants. 

 Une bonne capacité d’autodiagnostic et la volonté d’amélioration continue permettent de faire évoluer 

la formation. 

 Points faibles :  
 Les formations sont tubulaires, les spécialités commençant dès le M1, ce qui ne répond pas à un objectif 

de progressivité pédagogique des enseignements dans la mention. 

 Cette spécificité ne permet pas le pilotage de la mention qui n’existe pas véritablement en tant que 

telle.  

 L’adossement de la formation à la recherche n’apparaît pas dans toutes les spécialités. 

 La politique d’internationalisation est insuffisamment développée ou structurée. 

 Les spécialités et compétences des équipes pédagogiques ne sont pas mises en évidence dans le dossier. 

 Recommandations pour l’établissement : 

 Il faudrait maintenir la capacité à faire évoluer la mention en analysant plus spécifiquement les raisons 

de la baisse d’attractivité de certaines spécialités et en tentant d’y apporter des réponses. 

 Il est nécessaire de confirmer l’attention portée à l’insertion professionnelle des étudiants notamment 

en poursuivant l’organisation d’événements liés aux spécialités. 

 La recherche dans les domaines de spécialité devrait être développée pour procurer un meilleur 

adossement des spécialités. 

 Une politique d’internationalisation pourrait être définie en s’appuyant sur les stages, en renforçant la 

place des enseignements linguistiques et du management interculturel et en envisageant des 

partenariats. 

 Une politique de partenariats avec d’autres entités d’enseignement supérieur permettrait de diversifier 

les flux entrants et de faire rayonner la capacité de la mention à développer une double compétence, 

principe fondateur des IAE. 
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Evaluation par spécialité 

 

Management des activités touristiques (MAT) 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Saint-Denis de la Réunion 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité : 

L’objectif de la spécialité est de former des managers dans le secteur du tourisme. A l’issue de la formation, 

l’étudiant doit pouvoir élaborer et participer à la mise en œuvre de projets, conduire une étude de faisabilité, 

comprendre le cadre juridique, maitriser les étapes de création d’une entreprise dans le domaine des activités 

touristiques, gérer une structure de loisirs ou d’hébergement touristique. Les métiers visés sont : directeur de centre 

de loisirs, exploitant d’équipement de loisirs, responsable commercial, manager d’hôtel restaurant, responsable 

d’agence de voyage, chargé de mission tourisme, etc. 

 Appréciation : 

La spécialité s’appuie sur un parcours spécifique en M1, conduisant à une organisation globale sur quatre 

semestres de M1 et M2. Les modalités pédagogiques sont cohérentes par rapport aux objectifs professionnels. Les 

compétences fondamentales en sciences de gestion sont énoncées dans les cours de façon progressive et les étudiants 

sont également formés aux spécificités juridiques et fiscales de l’île de la Réunion. Les aptitudes relationnelles des 

étudiants sont développées lors des stages et par l’organisation d’événements et conférences qui les placent au 

contact des professionnels et en position de mettre en œuvre des opérations de communication. Enfin, la présence 

des professionnels dans la formation assure une préparation aux réalités du terrain. La formation est proposée en 

formation initiale et continue, ce qui est cohérent par rapport au souhait de professionnalisation. La spécialité 

propose des recherches pratiques dans le secteur du Tourisme et propose de monter une Chaire du Tourisme. 

Toutefois, ce projet et l’enrichissement de la formation requièrent un adossement plus clair à la recherche. Compte 

tenu de la spécialité, l’absence d’une véritable politique de relations internationales est regrettable, car elle est 

indispensable pour préparer les étudiants à la diversité culturelle. 

Enfin, on observe un effectif faible pour cette spécialité, mais en progression depuis 2007, passant de 13 à 19 

étudiants. Une formation sur le management du tourisme semble très pertinente sur l’île de la Réunion et ces flux 

relativement faibles sont étonnants compte tenu des besoins de personnels d’encadrement dans les structures 

touristiques de l’île et au-delà, de l’Océan Indien.  

Le taux de réussite est en décroissance claire depuis 2007 (de 100 % à 67 %). Ces chiffres associés à la faiblesse 

des effectifs interrogent sur le niveau des étudiants recrutés qui se trouvent pour beaucoup en difficulté dans les 

formations. Cette interrogation est confirmée par l’absence de données sur le nombre de candidatures pour cette 

formation.  

 Points forts :  
 La formation est en phase avec les préoccupations des professionnels et y répond par des études et des 

conférences spécifiques. 

 Le rythme de la formation permet de l’alternance qui, dans ce domaine, est une approche très 

structurante de la professionnalisation. 

 La pédagogie met l’accent sur les relations avec les acteurs et les événements du territoire. 
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 Points faibles :  
 L’insertion professionnelle est un peu décevante au regard de l’activité sur l’île. 

 Les horaires dédiés aux modules de formation ne sont pas précisés, il est donc difficile d’évaluer leur 

degré d’approfondissement. 

 Les fonctions et les expertises des intervenants, académiques et professionnels, ne sont pas précisées, 

ce qui ne met pas en valeur les apports pour les étudiants. 

 Concernant la formation en alternance, la validation des acquis professionnels n’est pas quantifiée, ni 

qualifiée. 

 La formation par et avec la recherche est insuffisamment développée. 

 L’internationalisation du programme manque, ce qui est très étonnant compte tenu de la spécialité 

Management des activités touristiques.  

 Les informations du dossier ne permettent pas d’évaluer la qualité du pilotage de la spécialité. 

 Recommandations pour l’établissement : 

 Il serait intéressant de préciser et quantifier les modalités de la formation afin de mieux rendre compte 

de la valeur ajoutée professionnelle à laquelle elle contribue étant donnés les attentes et les potentiels 

du marché. 

 Une vraie politique de relations internationales devrait être conduite pour enrichir les connaissances et 

les compétences des étudiants de la mobilité et de l’ouverture aux cultures différentes.  

 L’adossement à la recherche doit être établi notamment dans l’objectif de créer une chaire 

« Tourisme ». 
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Administration des entreprises 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Saint-Denis de la Réunion 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 Présentation de la spécialité : 

La formation s’inscrit dans un objectif de double compétence. Elle est donc proposée à des étudiants issus d’un 

M1 ou M2 provenant d’autres filières que la gestion (ingénierie, droit, lettres, sciences humaines, etc.). Leur premier 

champ est donc complété par des connaissances et des compétences généralistes en gestion et management. Les 

métiers visés sont Directeur général, Responsable d’agence, Responsable commercial, Directeur marketing, Directeur 

des ressources humaines, Contrôleur de gestion, Conseiller auprès des entreprises.  

 Appréciation : 

Il s’agit d’une formation classique pour un IAE, donnée en cours du soir pour un public en formation continue. 

L’offre est cohérente avec l’objectif de former les étudiants aux différentes disciplines de la gestion. Les cours sont 

dispensés par des professionnels et des universitaires et le montage pédagogique du cas de synthèse permet bien de 

couvrir les différentes fonctions managériales. Les étudiants en activité ne réalisent logiquement pas de stage, mais 

un mémoire doit, dans tous les cas, être rédigé et allier les approches scientifique et professionnelle. 

Toutefois, la baisse sensible du flux d’étudiants, la diminution du taux de réussite au diplôme et l’absence 

d’information sur le nombre de candidats interrogent la qualité des étudiants recrutés et les possibilités d’absorption 

de l’île au niveau de responsabilité visé. Les informations sont souhaitables sur les promotions des étudiants en 

formation continue au sein de leur entreprise ou les réorientations éventuelles.  

Enfin, la spécialité ne se nourrit pas des travaux de recherche et n’organise pas d’internationalisation, ce qui 

constitue pourtant des voies d’enrichissement potentiel de la formation.  

 Points forts :  

 Le contenu de la formation favorise la montée en compétences gestionnaires et managériales des 

personnes en activité sur le territoire. 

 Le contenu généraliste des enseignements permet des perspectives d’évolution professionnelle adaptées 

à la diversité des champs dont les étudiants ont bénéficié avant d’intégrer la formation. 

 Les débouchés ne sont pas dépendants d’un secteur d’activité ou de l’évolution d’une fonction. 

 Les intervenants professionnels participent activement à la formation dans les cours et dans les conseils 

de perfectionnement. 

 Points faibles :  

 L’effectif est en baisse. 

 La formation n’est pas accessible aux étudiants en formation initiale. 

 Les modalités et les contenus pédagogiques demandent à être précisés et la formation doit être plus 

adossée à la recherche.  

 Les partenariats académiques et professionnels, locaux et internationaux ne sont pas présentés. 

 Recommandations pour l’établissement : 

 La présentation de la formation pourrait approfondir les modalités et les contenus pédagogiques. 

 L’adossement de la formation à la recherche pourrait être envisagé en l’appuyant par exemple sur les 

récents développements dans les principales disciplines. 

 Il serait intéressant de développer la formation initiale en construisant des partenariats avec d’autres 

UFR. 
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Comptabilité, contrôle, audit 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Saint-Denis de la Réunion 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité : 

La spécialité forme les responsables dans l’expertise comptable, l’audit, les directions financières et le 

contrôle de gestion pour qu’ils s’insèrent au sein de cabinets, entreprises privées ou administrations publiques. A 

l’issue du master, l’étudiant peut s’insérer professionnellement, finaliser sa formation par l’examen de l’expertise 

comptable et de commissariat aux comptes, mais également préparer les concours administratifs de haut niveau ou 

encore poursuivre vers l’enseignement.  

 Appréciation : 

Il s’agit d’une formation très solide, bénéficiant d’un pilotage dynamique et investi, à la fois proche des 

attentes des professionnels et ancrée dans la recherche. 

La formation est parfaitement conçue pour permettre la poursuite d’études pour l’obtention du diplôme 

d’expertise comptable puisqu’elle permet la dispense des sept unités d’enseignements sur les neuf exigées pour cet 

examen. Elle s’appuie sur un parcours spécifique du M1 conduisant à une organisation sur les quatre semestres (M1 et 

M2) cohérents et progressifs. Elle n’est ouverte qu’en formation initiale. Des partenariats professionnels forts avec les 

acteurs principaux du secteur bénéficient à la formation des étudiants et facilitent l’obtention d’un stage et 

l’insertion professionnelle. Il n’est pas fait état de relations et d’échanges internationaux autres que ponctuels, ce qui 

semble compréhensible compte tenu des contraintes de la formation. Toutefois, des stages permettant l’expérience 

des normes internationales faciliteraient l’insertion dans des groupes internationaux.  

Les flux d’étudiants augmentent sensiblement pour atteindre une trentaine d’étudiants. La réussite au diplôme 

s’accroît pour atteindre des niveaux très satisfaisants. L’insertion professionnelle est activement suivie et produit un 

résultat très positif avec un niveau de salaire cohérent par rapport au niveau atteint.  

La spécialité est gérée de façon rigoureuse et dynamique. La collégialité du conseil de perfectionnement 

permet une bonne adéquation des objectifs scientifiques et professionnels.  

 Points forts :  

 Il s’agit d’une formation d’excellence, respectueuse des contraintes pédagogiques de l’expertise 

comptable, mais également ancrée dans les travaux de recherche et axée sur les attentes des 

professionnels.  

 Le pilotage de la formation est investi, dynamique et rigoureux. 

 L’insertion professionnelle des étudiants est excellente notamment grâce à l’animation des réseaux 

professionnels. 

 Points faibles :  

 Les enseignements sont très centrés sur la technique sans développer une ouverture au management 

nécessaire pour tout professionnel. 

 L’internationalisation de la formation dans ses contenus et dans ses partenariats n’est pas développée. 

 Le choix pédagogique compréhensible de n’ouvrir que la formation initiale réduit l’opportunité de 

formation pour les personnels en poste qui souhaitent progresser. 
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 Recommandations pour l’établissement : 

 Une véritable politique de relations internationales devrait être menée pour aller chercher des 

compétences techniques et une expérience interculturelle. 

 Il faudrait conforter également la formation des étudiants aux spécificités locales afin d’en faire des 

experts du contexte juridique et fiscal des départements d’outre-mer. 

 Afin de préparer les étudiants à une évolution de carrière, les savoirs techniques pourraient être 

complétés par des compétences managériales et stratégiques. 
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Marketing et développement commercial 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Saint-Denis de la Réunion 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité : 

L’objectif de la spécialité est de former des professionnels dans le domaine du marketing. A son issue, les 

étudiants doivent être en mesure de définir et mettre en œuvre une stratégie marketing, de réaliser une étude de 

marché, de développer des actions commerciales. Les métiers visés sont chef de produit, chef de marché, chargé 

d’études.  

 Appréciation : 

Cette spécialité, qui souffrait d’un manque de pilotage et de flux faibles, est en cours de réorganisation avec 

des modifications conséquentes concernant le pilotage et les orientations pédagogiques, à ce jour non encore 

réalisées. Trois nouveaux maîtres de conférences, dont deux recrutés en 2009 et un en 2013 s’investissent sur la 

spécialité, ce qui conduit à des projets de modifications sensibles de l’enseignement et notamment à la création de 

deux options : Communication d’entreprise et Marketing relationnel qui s’appuient sur la demande des 

professionnels. Des lacunes demeurent concernant le pilotage, l’organisation des enseignements et l’adossement à la 

recherche est insuffisant. Ainsi, les modalités de contrôle de connaissances dépendent des intervenants sans répondre 

d’un souhait de coordination, le dossier n’est pas clair sur les évolutions déjà réalisées ou à venir et l’enrichissement 

des cours par la recherche n’est pas argumenté.  

La politique de stage prévoit qu’un des deux stages se réalise à l’étranger, pour autant la politique des 

relations internationales n’est pas explicitée. 

 Points forts :  

 La spécialité correspond aux attentes du monde professionnel. 

 La motivation de l’équipe en place est perceptible pour améliorer l’offre de formation et la définir 

conformément aux attentes du marché. 

 Points faibles :  

 Les effectifs sont en baisse. 

 Il est difficile de repérer les axes de restructuration de la formation qui sont envisagés. 

 Le pilotage de la formation demande à être affirmé. 

 L’adossement à la recherche n’est pas revendiqué. 

 Une politique de relations internationales pour permettre la mobilité des étudiants et l’obtention des 

stages n’apparaît pas, alors qu’existe une unité d’enseignement « Marketing international ». 

 Recommandations pour l’établissement : 

 Il est prioritaire de structurer le pilotage afin de mettre en évidence les spécialités métiers et secteurs. 

 Il serait intéressant également de développer la spécialisation développement commercial, ce qui 

pourrait renforcer les effectifs et les débouchés. 

 Une politique de développement international permettant la mobilité des étudiants renforcerait 

l’apprentissage du marketing. 

 Les cours devraient plus clairement être nourris des travaux de recherche. 
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Ressources humaines et organisation 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Saint-Denis de la Réunion 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité : 

L’objectif est de former des gestionnaires spécialistes des ressources humaines. La formation développe des 

connaissances et des compétences fondamentales en gestion, en administration et droit du travail, en gestion 

prévisionnelle des emplois et des compétences et en gestion des ressources humaines. Les objectifs propres à la 

spécialité sont de former des personnes capables dans des entreprises moyennes d’assurer la fonction de responsable 

du personnel et/ou d’assistant de direction, dans une grande entreprise, d’adjoint de direction des ressources 

humaines, ou de consultant junior.  

 Appréciation : 

La formation a été conçue en fonction des besoins du marché du travail dans la zone Océan Indien et Réunion 

et pour permettre une poursuite d’études aux offres de formation existantes (DU, Bachelor RH). Dans un objectif clair 

de professionnalisation, elle est proposée en alternance par une équipe pédagogique équilibrée entre professionnels 

et praticiens. 50 étudiants sont en contrat de professionnalisation dans 50 entreprises : c’est le point fort de cette 

spécialité. L’organisation et les modalités pédagogiques tiennent compte du public : la formation se réalise en deux 

jours par semaine, ce qui permet un meilleur suivi de la formation et de la mission que les entreprises confient aux 

étudiants et les modalités pédagogiques privilégient les mises en situation et le contrôle continu. 

La spécialité s’appuie sur un parcours spécifique en M1 qui conduit à la spécialité. L’organisation est conçue 

sur les quatre semestres. 

Les enseignements tendent à se spécialiser dans de la gestion des ressources humaines (GRH) suite aux 

recommandations de l’AERES, avec des enseignements généraux puis techniques, tels que les cours de gestion des 

carrières, deux cours de paye qui ont été récemment introduits. La dimension organisationnelle de l’entreprise est 

également présentée via la théorie des organisations et la gestion de projets ou encore le contrôle de gestion. Autre 

composante forte de la formation, les stages sont encadrés et accompagnés tout au long de l’année. La structure des 

unités d’enseignements est parfois incohérente : le cours de théorie des organisations devrait logiquement se trouver 

dans l’unité d’enseignement « Organisation » et on attend le cours de gestion de la force de vente dans l’unité 

d’enseignement 1 « Ressources humaines » ou le cours de négociation sociale dans l’unité d’enseignement « droit ».  

La spécialité est adossée à l’unité de recherche Centre d’Economie et de Management de l’Océan Indien 

(CEMOI). Les thématiques de recherche des responsables pédagogiques correspondent à la spécialité. Un colloque 

annuel sur les GRH est organisé, auquel les étudiants apportent leurs contributions par la présentation d’études 

réalisées (résultats d’enquêtes sur les directeurs des ressources humaines). 

Le flux d’étudiants est compris entre 25 et 30, ce qui correspond aux capacités d’absorption de l’île de la 

Réunion dans les fonctions associées aux ressources humaines et à l’organisation. Le taux d’insertion professionnelle 

est excellent à un an (100 %). La formation en alternance favorise clairement l’insertion professionnelle. Le poste 

obtenu est en rapport avec les objectifs de la spécialité : les étudiants démarrent classiquement avec un poste 

d’assistant ressources humaines. On pourrait toutefois attendre une entrée plus nette dans les fonctions 

d’encadrement de la part de profils plus matures et de la possibilité offerte de progresser dans sa carrière. 

Le dossier ne mentionne pas de relations avec des partenaires locaux ou internationaux. 


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 Points forts :  

 Le taux d’insertion professionnelle est bon. 

 La formation développe des compétences très adaptées aux besoins des professionnels par un dispositif 

d’alternance. 

 La formation allie théorie et pratique et fonctionne avec une équipe très complémentaire bien pilotée. 

 Points faibles :  

 La dimension partenariale n’est pas abordée dans le dossier. 

 L’organisation des unités d’enseignement n’est pas très lisible. 

 La dimension internationale n’est pas exposée dans le dossier. 

 Recommandations pour l’établissement : 

Il serait souhaitable de considérer davantage la dimension internationale pour enrichir l’adaptabilité des 

étudiants. 

Il faudrait repenser les éléments nécessaires aux étudiants pour évoluer au sein de fonctions de direction. 

Concernant les unités d’enseignement en master 1, il faudrait enseigner en premier lieu le contexte 

organisationnel en insistant sur les fondamentaux de gestion (théorie des organisations, gestion de projet et qualité,  

systèmes d’information, analyses de données, recherche opérationnelle), ensuite des enseignements doivent fournir 

le socle de l’expertise (droit 1, 2, droit des contrat, ressources humaines, psychosociologie, négociation salariale), 

enfin un ensemble d’enseignements techniques spécifiques peuvent être proposés (gestion de la force de vente, 

gestion prévisionnelle des emplois et compétences, gestion des carrières, rémunérations). 

 



 

Observations de l’établissement 

 


































































